
MÉftLANCES RELTGIEUX, S~CINTIFTQUES, >OLITIQUES ET LITT1RAIRES.

plat-ventre levret Luis XIV. Nos nmheureux .nreligionenires du pays du
Gex furent Ie preilîier4 cha-es ; li sirent un wir en genid nun'e à C-
neve, chercher îa refuge ; ou te les lais-a .êîme pas coiuber in vi l'. ib.
(urelt obligés de .e:rainer eunîe le mai.e jur dans le pnys de Vaîd. lM-i
tôt la fGule des re'liionnaires l.:wvçsqis gi mirient se dingen sur Ce'è,v.
à pene si ni les lasait sWj iuner om-q v uatr' lures. En vul Berne Of
frt à Geneve tout son appu si Ie voulait resiter aux ordrets mu roi dle

France. on le reÇu-a, et repel:;iat les unités m êmes reloonnissaiii nux
Genevpiu,cmnum au[a.rcs 1uis 's, lI facuilh de rcevoir :lez eux les îmi-
grés fraiiçais pour valise de relig:n.

Il Ce ne fuI que plus lari qîl' a -urveillanice de Liiuis XIV .Jéîa nt re-
lichée au sein de ses guensrres ilheureus, qu.lques fqinille5 fençaises ru-
fugiées pa. vinrent à se lixer à Genève, où elles achetèrent la bourgeoisie a
des pri.l exageres.

"1 f.t ei'r dès e termps-!à que l'%rgnisation poliiuie qu'on s'était lm-
née pour fair.. di Genère uiuini !Uiîme protestante. avait tillit à fait inaiiqué
son ci-- ; il n'en re-l,îit :ui, li- ianiie ; l' cmluence rPlbieise élit pir-
due. J ut la bourgeuisi' -'ni aperçu, e t ellpliqa pendilai mur le
dix-huilIème siAè!e eui :ir unme libîerté qui'on lui aviit dérbée potr
remplir un bu: qu ii l du evani elle.

.u uaintenantue cec hbe.r: a, nrc nquis., vniù que~eru qui déutemer.î
reprena -ni l viu j 'il, e, niar ui.e cont shin! ét ange sideet , ils vi..nnet

nous dînner enmibsese le l Inainliié igene e un buit que nîo us ne pû-
mes jamais atte n Ire, e: qui aujour-l'hui seiuil coupablî, par il teidirait à ré

yeiller 'azintorîiui e rejewux et à contrarier les développemtents que rom-
orte outre nouvle situlann."

Le cumoé-direceur de t'Union pr festan/e se plaini nmtrement du trii
par leque'. il y n vin-neuf ais, Genàve agrandit son tnito ' de dix-sei
communes cihili:îue-. Ce fut pour ions uneubdicuiion. îdisenit- ;i p;r
ce seuilfaiit nous fûmes v:aincus et liés comme pays protestant. La pret'fc-
répond:

. No re nationalit, loin dl'être diminuée par ce faic, n'a flit que rentrer
dans les conAitions naiurelles qui la cunstinaieni jadih. Ln plus grande pr-
tie de ces ciannunes eomposaient le d:nmie de Saint-Viettr, et se trm-
valent ainsi nemijirîs le I'ancuien Etat de Geneve. Noitre nu,' ornlite nait-
relle a été interrnmpu' par trois crts nns d'une ntiionalui: frcéer, qui re-
posait sur le priniipe d'un protesiaurisme nbs!u *Ao-s noutr fîrîl i -t s roui-
me ue Oa-l au sin de la vallée du Léman, ua e n p.tin ptIarée lie nue
voi.ins, lnous vivions commie en dehrs de more habitatin maièriile...

. Nous eûmes trois siècles d'un pr.teenntisme ab-o!u uni ne nou a

menés à ren ; eayois le lilerti rel ense, vrai'. sns rtenee, coi

me ele e-t aux EiUnis d'Amérique, nù, loin d'avoir engendre l'impiété,
elle a ratTerui le 'hroimanisme.

Aisi,il y a à Genève denx espètes principales de prîietantieme : un

protes'anime hlibéral et lun prrstaniiusme fanatique. Le premir ne demai-
de qu'à demeurer tranquille, le second préeîdecounner Calvin et re-

mpt re Gendve sous le inug d'une sorte dristno&an perséturrive r b:gote.
C'est à cela que :ravaille la sucété secrére Gluiée sîus le nom J'Unioi
pro estan/e, dot il nouts reste à étilier le -Aanif'este. Nous cunsacrerons
un second article à ce ducuuiet ; il en vaut la peine.

B U L 1. l* T I N .
Viîile de l'érérup te delronréal à Berth!er.-Erama s du colie die Chambly.

-Incendie da Palais de Juestice.--Trouables de Philadelphie.

Nous nots attendiors à recevoir quelque j.die deseripin les jours de fr-
tes qui signalèrent la visite lde Mgr. de MuIntréal à Derdhier. Le village
avait priý, dit on, l'aspr et d'une réjouissance pub5ique. On avait élevé un

magni lque arc-d e-trbimphl, avec diferents e:.bames, sur le chi inia par
leutel Sa Gt andeur devait pnî-.er:Un corps :nombreux .lcicaalerie avait as-

ai été organisé pour l'accompagnt r. Pendant les tris jours nue dura la
visite, les fêtes se suceédèrenit consa:nm nieir.. Dans 'inutervale des exere:
ces, des concerts de nusiques, des salves de canon se faisaient enWtedrL

tour-a-:our. On lit même, sur 'î'e,un mgniique feu de juin, iu Mgr. Gau.

lin, qui prenait paît à ceet agréable réjouissance, eut lu bînté d'aller bénir

lui-mnére. Tous ces détails nous ont été dunnés par des témoins ocut-
Waires qui éti-nt toeut réjouis de s'être trouvés à une i agréable fétu, ne sa-
Chant toute foi-- qui devait l'ermp1rter,')uî le bu g..t et la délicatesse des ha-
bitans de Berther, nu leur poiîte-ss et leur res;wet re g=ei.. Nous pcnsons

bien que la respectable curé du lieu ne fet pas étranger à rette touebant-
rnauifestation, et q u'il élait bien -use de trouver ceue occanion de procurer à
tes vertueux paroissiens ces momerns de véritals réjouisances. Nou-
devons norus estimer heureux J'appartenir a une religion qui sait tourner à
la gloire de Dieu les délassements, dès lors qu'ils seni puis ui innu cents.

Cmme l avait été annoncé, 'examen dus élèves du nollège de Cham-
bily a ci] lieu mercredi_ dernier. Ceux qui y ont n.ssisiéont dû tre satia-

Git de la mauère avaUtngeuse avec laquelle los élèves ont répondu sur lesa

d ITolrîn'es îbranches d'éduentin, qui vaient fait li ,.ujet de leurs études du-

r mi année. La jIurnée òtai: des plu- belles et PlaS.sll e de pluSl, nom-

bruuem. P:ueurs no-mbreà du clerd cy étalem rendue pur one t émeri

eflfts et de prog r d c meres-aolee rIonunnute. ciir démar-

ele n'a pas 'te perdue. Ils Uh. lis rpa id, mi a ije nia ihi prî gi, flat-

er' et rapideies d. n ette anienit jeunese a lonné des peuves Aien-
sibh.s par ;' Ib te -t i lhe dw !e- uAvnds nm->aux iil*-,..Ilt. questions

qui li. tmient -idlree e-. L.es succes, que l'uds..ur. nul obtenu dans li reprù-

sentation d s deu dr:.muwî qli y fBreui joues, n' sont les mais dignes 'ap-

p'a dirsem ns. Nousn'neos pae dans le déla: dlos lii'éTtrlnteo mia:.iLre:i

lpri y .nt en née-O. O pourra eu juger par la varié-é dbes couirnunes qui

mureni rLlilt-ies nar eeux . aivaient M mi..ux id si. Nus neus étin

propos d'en dImn r le prî.gra îimmeiju 'uni- une Oin ''5ionm in voluntaire

nous fres le letaidr. Nme l fleonu nuwsi.òr y. p-ibl.
Ls amis du payi e les ads do liaention e a tit c iier doiv, ni obrer-

vir beCu.=t..ilon les hei-eu-s Jips..itins et -ur lait Ardeur progresn-o

qi se développe tous le juer dus la jeue-.e nadrinienue pour bh belles-

i-itres et es beaux-arts. Nous ail os n urrul m rw a1mpqer que lu R-igion
i'est pas L:ra- gû:e à res g'rieux elns a e: qu'mn la pri-nil pour la preuièro

base du suieùi. (C'est avye u bien douce .::i fieiîîn que ouins avons en-

undu prc'amer sans détour, durant lex:îi', e* ne n loaite vérr:, dIn:

un, ebharmani peti discours sur l'e :.c. l- l bs c de la lié-

rature et surtout de la poésie. Le dlisc..urs tUad'l tui f..: pur moins remnr .
mpable par la beauté des n:ni:iiein do i-ooni-gnnet-. e g-n ilud td'nffec-
iln qui en faisaient l'essence e la bai. En sonme, vcet i xasen a été nés

aisflimant et nous e-promnî quo ce sucès nen maq¡na pas d'unirer uu beun

nmbre dl eèves h cette mainn,our une ui re année.

On voit par des annnces iinsérées dains le Canadien.uce ries Iit-

téraires du séminaire tic QuélCeC aurmnt lieu. ece ané, les 29, 30 ri 31

juilet, et ceux du colége tic Saint-Aine I-s 31 juillet et ler. août.

Dans la nuit d'hier, le feu a consumé la toiture et tout le troirsème étage

du Plias du Juitice. On prétend que cet imeeon-ne e.st l'euvre d'gnc'.endiaircs,

t dès hier matin deux per-onnes ont eî. ancièes mu- sopçn. l\lais on en

liuit peser toute la respoinsabilté sur un seul. 'autru s'î:tant rendu témoin du
ru: et nyant déposé sous sermnt que le lrmie'r li avait ugT-rt une firta

soumme d'rgenis'5l voulait faire b éer le P ais de Justiie. Vici les muoifs

qu'on prête à linis:igation du crime : [e' pr&venu avait été arreté, l'atoumno
derpier, sous accusation de vol et en était sarii depuic quelques temps auis
eation,Cn attendant son prede. Les ohj -us vulés avaient été déposea danu

le :ruisième étage de la Cour pour y Uic exib)-, lurs titi procès. On pro-

reItd qîu'ils é:aitînt les tunins iriócusab es ue >es volu, parce qu'il était fn-
i!e aux maitres. de objets vo'ès de n urer lar l'iuderi 6 de leur marquo

.lure ces objets leur appar:ennieat. C'erni d t-oni. pour se débarrasear du
cette seule preuve cnvainc;ante qu'il niédnici e eriu.e et qu'il a réuni à

ibxécîuer. On prétend émme qu'il de nit avmr me! dm mlies pour le sr-
vir dans cete circin .inc, puisque ritôt q i''ii viu'ut faire juier les pomilprÉ,
après leur arrivéeles tuyaux de eiur qi leur fturnini-na. 'eau se trouvèrent
copés à quatre 1 laces dilTreites e: remrart.i par là l'usage des lon p;s

quiqiuil en sir, le eu ant vra-embuîleni ennuec dauls l'aIparterient
où élaient les elfets,ih ot à&ê conslumés. ai- il lMruit qu'atuua de ppiers

du greffe do quelî'imuortaance, n'a été endo:ungù.

L'rction des Trois-Riières a ieu lieu le 15 tiu couîr'n: : M. Grirves
étant le seul canid;dat a été proclamù lu: immédàmeîei n.

O. trouvera auurd'hui dans nos cdolones de longs déails sur les mnal-
heureux événemens du Philauielphie. Cett fius la presse n'a qu'une voix

imr flliir et condamner la conduite des nats ei leur coulle aharnement.
Oun peine à comprendre dans le >iõele uù nui vieil, qu'on puisse se pi -

ter à une smblable barbar:e. On est cncors à ivinr même le mo'ifs du
cette conduite criminelle. Car aujourdlui c'e>t it-tre lutoritl que la po-

pu'ace soulëve et re-l!e rumbai, ruine :i eUe vonlait s'en deraire. Ce-
pendant un ne voit ph-i t qu'il y ait eu a!oiuremnt de. divisiois enim la
peuple et les troupes,et eC sont eux pouriant qui en unit aux mnaios, Vcit
toue'jif. le p étexte qu'on sgn:e à Cet épr.uuaanble eanage: Lm 5 au

roaUiu cura de St. Phi ippe do Néri fut infirmé par une lettre que r'glis,


